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fol. gravée, offrant les principes de cet art en vers techniques, 
avec les figures nécessaires. 

VIII. L'Origine des armoiries; à Paris, pour Thomas Amaulry, 
libraire; à Lyon, chez René Guignard, 1679,in-12. 
« Dans cet ouvrage, dit le Mercure Galant, février, 1705, 
pag. 113, le P. Meneslrier a recherché avec un soin extraordi­
naire la véritable époque de cette marque d'honneur, et, 
après avoir réfuté, avec beaucoup de solidité, Favyn qui, en 
son Théâtre d'honneur, fait les armoiries aussi anciennes que 
le monde; Seguin qui , fondé sur le IV0 livre des Annales de 
Zonare , historien grec, en attribue l'invention aux enfants de 
Noé ; Piodore de Sicile, <jiiï en fait auteurs les Egyptiens ; le 
sentiment de ceux qui, se fondant sur le IIe chapitre des Nom­
bres, soutiennent que les armoiries étaient déjà connues lors­
que les Hébreux sortirent de l'Egypte , et que les XII tribus 
représentaient les XII signes du Zodiaque, et qu'ainsi les XII 
tribus avaient pour armes les images de ces constellations ; 
après avoir réfuté, dis-je, les sentiments ridicules de ces au­
teurs , et de ceux qui ont formé les armoiries de Joseph, d'E-
phraim et de Manassé sur les bénédictions que Moïse donna 
aux tribus ; qui ont cru que Joseph portait un soleil et une 
lune avec des pommes d'or ; Ephraina et Manas&é une tête de 
taureau et des cornes de rhinocéros ; Ruben, des mandra­
gores, en mémoire «ans doute de celles qu'il porta à sa mère, 
il détermine la véritable époque des armoiries au Xe, ou au 
XIe siècle, puisque, de tous les tombeaux des princes, des 
seigneurs et des gentilshommes faits avant ce temps-là, il n'en 
est aucun où l'on ne remarque des armoiries. Les plus anciens 
n'ont que des croix et des inscriptions gothiques, avec les re­
présentations d« ceux qui y sort enterrés. Clément IY> qui 
mourut en 1268 , est le premier de tous les papes sur le tom­
beau duquel on mit des ar»ekies. Le P. Menestxier remarque 
que les sceaux et les monnaies sont des preuves de cette 
vérité, puisqu'on n'y voit point d'armes que depuis le XIe 

siècle ; que Louis VII, dit le Jeune, est le premier de nos rois 


